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SOLUTIONS DE QUESTIONS PROPOSÉES.

Question 1663.
( 1894, p 5* )

Si deux variables imaginaires z et z' sont reliées par la

relation homographique

a z' -4- b

c* -t- d

dans laquelle a, b, c, d sont des quantités imaginaires et
si l'une des variables z' décrit une courbe G', la variable z
décrit une courbe G qui est superposable à Vune des trans-
formées par rayons vecteurs réciproques de la courbe G'.

Si la courbe G' n'est autre que l'axe des x, la courbe G
est,par suite, un cercle. (E. AMIGUES).

De la relation

on tire
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d'où
pp' = r. 0 -1- 0' = o.

Ces égalités montrent que, si l'on prend le point pour

pôle d ' in\ersion. il existe une transformée par rayons vecteur^
réciproques de G'qui est supcrposable à G. On opérera celte
superposition en faisant glisser la courbe G parallèlement à

elle-même, de manière que le point—? considéré comme in-

\ar iablcment lié à G, parcour t la droite (cz — a)— (a - d)f,
d

et \iennc coïncider a\ec ; on tera ensuite tourner la

c

c o u r b e G a u t o u r de de l 'angle — <p dans son p lan , vi de
18o° a u t o u r de la para l lè le à O.r menée par — - et chois ie

c o m m e a \ e .
De ce qui p r é c è d e , il r ésu l t e que lo r sque z' j n r e o u r l une

ligne d ro i t e q u e l c o n q u e (\n p lan , en pa r l i eu l i e r l 'axe des .r, le
point z p a r c o u r t un ce rc l e .

Question 1667.

Un point M parcourt une ellipse de f<n ers F et \'. Le
lieu des points de rencontre des tangentes communes aux
cercles de dia mètres FF' et FM est une con icj ue ayant un
foyer au centre de /'ellipse. \ Bviusn-rs. )

SOLl TION

par Aï. 11. L i / .

Soient ,r , y' le> c o o r d o n n é e s du p o i n t M pri>- ^ur Fellipse

^-./•2-^ a-j 2 - a^-b- :

celles du mil ieu de FM se ron t

c -h x . i '

> 'A

et le cercle décrit sut FM. comme diamètre, sera repié>enté
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par

puisque FM = (a — ex').

Or, le cercle décrit sur FF', comme diamètre, ayant pour
équation

le point de rencontre P des tangentes extérieures sera déter-
miné par

y' cC i C -\- X )

'ic -4- e x' — (i

De ces expressions, on tire

y —
C'i. c -+- c x — a

y
y = — (c -t- a? ), y'c — y (ic -+- ex'— a),

et celles-ci donnent à leur tour

, ('2C — a) x — c2 ,
c — ex

Portant ces valeurs dans la relation

-a — ce)

on trouvera, pour le lieu du point P, la conique S

x*[(a — c)2 — 4c2]
-4- c)"* = o.

Mettant cette équation sous la forme

on voit facilement que la conique S a pour foyer le centre de
l'ellipse et pour directrice correspondante

•ix = a -4- c.


